
05 juin 2025
Guerre au Proche-Orient

« L’antisémitisme ne concerne pas que les juifs » : la
colère du chef de la plus grande organisation juive au
monde
En l’espace de dix jours, la communauté juive des États-Unis a été la cible de deux attaques antisémites.
Présent en France pour le premier forum franco-américain sur l’antisémitisme, Ted Deutch, big boss de
l’American Jewish Committee, s’insurge.

Jusqu’en 2022, Ted Deutch a été membre (démocrate) de la Chambre des représentants, élu de Floride pendant plus de dix ans, avant de
prendre la tête, il y a trois ans, de l’American Jewish Committee (AJC). La plus grande organisation juive au monde, créée au début du XXe
siècle, présente dans le monde entier, est particulièrement mobilisée depuis l’attaque meurtrière (1 200 morts, 250 otages) perpétrée par le
Hamas dans le sud d’Israël le 7 octobre 2023.

Ce massacre a déclenché deux choses : une féroce guerre menée depuis plus de 600 jours par l’État hébreu dans l’enclave palestinienne,
transformée en champ de ruines et de morts (près de 55 000 selon le Hamas) ; et une forte poussée d’antisémitisme qui n’a d’ailleurs pas
attendu les chars de Tsahal pour s’exprimer, de plus en plus ouvertement .

Y compris aux États-Unis où deux attaques antijuifs ont eu lieu coup sur coup, le 21 mai à Washington , tuant deux jeunes employés de
l’ambassade israélienne. Puis dimanche à Boulder (Colorado) quand un homme a lancé un engin incendiaire sur une manifestation de
soutien aux otages israéliens encore captifs à Gaza, blessant huit personnes. Comme le tueur de Washington, l’assaillant de Boulder aurait
crié « Free Palestine » (« Libérez la Palestine »).

C’est pour dénoncer ce fléau en pleine prospérité que Ted Deutch a quitté le siège de l’AJC de New York pour Paris, où se tient le premier
forum franco-américain sur l’antisémitisme, visant à mobiliser la société civile de ces deux pays qui abritent les plus importantes
communautés juives du monde, après Israël.

Organisé par l’AJC et le CRIF (Conseil représentatif des institutions juives de France), il se déroule ce jeudi 5 juin dans une grande université
de la capitale, lieu tenu secret pour des raisons de sécurité.

Que vous inspirent les deux récentes attaques contre des juifs dans votre pays ?

TED DEUTCH. Avant ces meurtres à Washington ou l’attaque au Colorado, des gens du monde entier me demandaient si l’Amérique restait
un endroit sûr pour les juifs. Cela m’a fait penser à un article paru dans The Atlantic en avril 2015 , intitulé « Is it time for Jews to leave
Europe ? » (« Est-il temps pour les juifs de quitter l’Europe ? ») . Tout Américain visitant l’Europe revenait en se demandant : « Comment
accepter de vivre avec des institutions entourées de barrières, de détecteurs de métaux, gardées par des militaires ? »

Depuis la fusillade dans la synagogue de Pittsburgh (11 morts en 2018) , c’est ce que nous vivons aux États-Unis. Se barricader partout où il
se rassemble, un seul groupe l’endure : les juifs. Ce qui s’est passé ces deux dernières semaines ne fait qu’exacerber la question. Nous
sommes dans un moment d’urgence.

Connaissiez-vous personnellement le couple tué à Washington, assassiné alors qu’ils sortaient d’un événement organisé par l’AJC
?

Je les avais rencontrés tous les deux. Yaron travaillait avec nous à l’AJC, c’était un partenaire précieux. Une semaine avant sa mort, il était
venu à l’ambassade avec des familles d’otages. Je connaissais davantage Sarah, qui travaillait comme bénévole pour nous. Tout son
engagement allait dans le sens de la paix. La nuit où elle a été tuée, elle travaillait justement sur un projet de diplomatie humanitaire.

Dans quel état d’esprit est la communauté juive des États-Unis ?

Lors des funérailles de Sarah, à Kansas City, la semaine dernière, une jeune femme m’a confié qu’elle avait mis des talons ce matin-là, mais
qu’elle avait aussi pris des chaussures plates, au cas où il fallait partir en courant. Voilà où on en est. Après ces deux attaques rapprochées,
il y a eu toute une palette d’émotions : tristesse, deuil, colère, inquiétude, puis une incroyable détermination, le besoin d’agir.

La résilience fait partie de notre ADN, parce que depuis des siècles, nous subissons l’antisémitisme. À chaque tragédie, la communauté juive
s’est toujours relevée, plus forte. Depuis le 7 Octobre, beaucoup de juifs, en Israël et ailleurs, se sont sentis vulnérables. Mais beaucoup ont
aussi décidé d’être plus fièrement, plus farouchement juifs. Ils ne reculeront pas.

Avez-vous le sentiment que ces deux attaques ont provoqué un choc suffisant, chez vous aux États-Unis ou ici en Europe ?



Non… Il y a eu une réaction forte de nombreux dirigeants, des messages de soutiens très appréciables, mais les gens ont-ils été vraiment
choqués ? Ont-ils réagi comme ils l’auraient fait si un autre groupe avait été frappé aussi brutalement ? Je ne crois pas. Il y a cette tendance
à dire : « Oh c’est triste ce qui arrive aux juifs. » Au lieu de dire : « C’est inacceptable. »

L’antisémitisme ne concerne pas que les juifs. C’est une menace pour la démocratie, un défi pour tous. À chaque attaque, la réponse est la
même : « On va augmenter la sécurité. » Mais cela ne règle pas le problème de fond. Tout le monde doit agir ensemble. C’est tout le sens de
ce forum à Paris.

Vous avez observé une évolution aux États-Unis ?

Oui. Cela fait longtemps qu’on avertit que les appels à « globaliser l’Intifada », les accusations odieuses de génocide contre Israël, les
slogans ― « Free Palestine », « Du fleuve à la mer », « Résistance par tous les moyens »… ― sont faits pour attiser la haine et provoquer la
violence. Certains savent qu’on ne peut pas attaquer « les juifs » directement et parlent plutôt de « sionistes ». Ils remplacent juifs par Israël,
et alors ils peuvent tenir les pires discours. Israël est maléfique, alors ses soutiens, les Juifs, le sont aussi… On présente ça comme de la
liberté d’expression. Mais c’est de l’antisémitisme pur. Ce sont des appels à la violence. Et nos dirigeants doivent le dénoncer clairement.

Ces dernières semaines, Israël a repris les opérations militaires intensives dans la bande de Gaza. Cette escalade alimente-t-elle
l’antisémitisme ?

( Il se crispe ) Dire que les actions d’Israël alimentent un antisémitisme meurtrier, c’est justifier le genre d’attaques que nous avons vues…
On peut critiquer Israël, le Premier ministre, les décisions militaires . Les gens critiquent à juste titre l’invasion illégale de l’Ukraine par la
Russie, pourtant personne n’agresse les Russes vivant en France, au Royaume-Uni ou aux États-Unis. Beaucoup de gens critiquent ce que
la Chine fait aux Ouïgours . Mais personne ne proteste devant des restaurants chinois ou n’attaque d’Américains d’origine chinoise. Il n’y a
qu’à Israël et qu’aux juifs qu’on fait cela.

De plus en plus d’intellectuels, d’artistes comme récemment au Festival de Cannes, qualifient ce qui se passe à Gaza de génocide.
Pensez-vous Israël a perdu la bataille culturelle ?

Nous ne sommes jamais en tort quand nous défendons la vérité. Parler de génocide de la part d’Israël, c’est ignorer le 7 Octobre. C’est
ignorer que près de deux millions de tonnes d’aide sont entrées à Gaza. C’est une inversion complète de la réalité, qui s’inscrit dans les
tentatives pernicieuses de réécriture du récit sur Israël, pour transformer le sionisme, qui est un mouvement de libération, en colonialisme.
Pour prendre la Shoah, le point le plus bas de l’histoire humaine, et dire : « Ce sont vous les juifs qui faites aujourd’hui ce que l’on vous a fait.
»

Le président Emmanuel Macron a annoncé vouloir reconnaître l’État palestinien, le 18 juin à New York. Qu’en pensez-vous ?

En tant qu’organisation qui défend depuis longtemps une solution à deux États pour Israël et les Palestiniens , nous avons toujours été clairs
: la paix ne peut venir que de la négociation. On ne peut pas l’imposer. Aujourd’hui, la majorité écrasante des Israéliens considère que cette
reconnaissance sera perçue comme une récompense accordée au Hamas, si peu de temps après le 7 Octobre. C’est une erreur.

Charles de Saint Sauveur
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